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L
e Domaine des Bories à 
Sorges en Dordogne (1 720 m2 
de Shon sur un terrain de 

8 ha) est né de l’envie de l’archi-
tecte Jean-Pierre Laubal et du 
maître d’ouvrage Patrice Delmas 
de réaliser, dans leur département 
d’origine, un ensemble touristique 
d’une capacité d’accueil de 20 lo-
gements alliant éléments architec-
turaux vernaculaires et modernité. 
« Le bon sens a prévalu dans la 
conception du projet travaillé à 
partir de la notion urbanistique 
de hameau traditionnel. Une en-
veloppe économique très serrée 
nous a incités à encore plus de sa-
gesse. Par ailleurs, le maître d’ou-
vrage voulait créer des construc-
tions qui s’inscrivent dans le 
paysage », explique Jean-Pierre 
Laubal. 

Sept typologies
Sur chacun des huit ensembles 
de 5 000 m2 ont été implantées 
une piscine et deux construc-
tions (140 m2 et 50 m2) s’inspirant 
des bâtiments ruraux. En tout, le 
maître d’ouvrage propose sept ty-
pologies différentes : de la grange 
au chai en passant par le colom-
bier et le pigeonnier. Le parti pri 
d’architecture contemporaine 
transparaît dans les toitures vé-

gétalisées, les grandes baies vi-
trées, le bardage en mélèze, et le 
choix de planchers chauffants par 
pompes à chaleur. Mais l’objectif 
de 50 kWh/ m2 sera atteint grâce à 
l’implantation des maisons, orien-
tées nord/sud, et caractérisées par 
des murs en briques monomur, 
côté nord, et des surfaces vitrées 
protégées par un espace-tampon 
sous forme de véranda, côté sud. 
Le maître d’ouvrage, qui reste pro-
priétaire du site, les réserve à la lo-
cation saisonnière. �  
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L’ensemble touristique de 20 logements BBC, bardés de mélèze, orientés nord-
sud, aux toits végétalisés, s’inspire des bâtiments ruraux : grange, chai...

PÉRIGUEUX

Investissements en équipements et infrastructures
H

ors dette, la communauté 
d’agglomération périgour-
dine (CAP) a inscrit près de 

12 millions d’euros de dépenses 
d’investissement (contre 14 mil-
lions en 2009), dans son budget 
primitif 2010 établi à 50,76 millions 
(+ 0,9 %). En termes d’équipements, 
la démolition de la piscine couverte 
Bertran-de-Born débutera cet été 
à Périgueux. Après le choix des en-
treprises fin 2010, la reconstruc-
tion devrait démarrer en 2011 (du-
rée du chantier : deux ans). Les 
travaux de cet ouvrage, conçu en 
démarche environnementale par 
le cabinet BVL (Limoges), coûte-
ront 5 millions d’euros. En prévi-
sion de son plan de déplacements 

urbains arrêté à la fin de l’année, 
la CAP se lance dans la création 
de voies-bus en site propre cor-
respondant aux deux lignes struc-
turantes de l’agglomération. La 
consultation du maître d’œuvre 
doit aboutir au 2e  semestre. En 
termes d’infrastructures, elle pré-
voit un programme de réhabilita-
tion des berges de l’Isle sur près 
de 1 km, en face de la cathédrale 
Saint-Front pour un budget d’en-
viron 500 000 euros.
La CAP poursuit sa politique de 
développement économique avec 
le parc d’activités de Borie Porte à 
Trélissac. Les travaux (1,6 million) 
ont été reportés à fin 2010 en rai-
son de sondages archéologiques. 

Dans le même domaine, elle porte 
un projet d’écopôle à Coulounieix-
Chamiers près de la zone d’activi-
tés Cre@vallée nord, dont elle vient 
de livrer les 26 ha.

Quartier durable
De son côté, la Ville de Périgueux 
a inscrit 9 millions de dépenses 
d’investissement réelles sur un 
budget primitif de 58,4 millions 
(– 3,7%). La consultation des entre-
prises pour la 1re tranche d’amé-
nagement des abords de la cathé-
drale Saint-Front aura lieu fin 2010 
(conception : L’Atelier du paysage, 
Illzach, Haut-Rhin). Suite à l’étude 
d’un quartier durable pour le pro-
jet de renouvellement urbain de 

Gour de l’Arche, coordonnée par 
l’architecte Bernard Bouzou (Bor-
deaux), la Ville a choisi le cabinet 
d’ingénierie et de paysage Ber-
cat (Talence, Gironde) pour éla-
borer le permis d’aménager. Elle 
prévoit une étude préalable à la 
mise en place d’un bail emphytéo-
tique dans le cadre de l’aménage-
ment de la mairie dans les locaux 
libérés par la chambre de com-
merce. Et elle lancera, fin 2010, la 
réhabilitation de l’église de la Cité 
sous l’égide de l’architecte en chef 
des Monuments historiques Phi-
lippe Houdin (coût global : 1,2 mil-
lion TTC) après consultation des 
entreprises à la fin du 1er semestre.�
� C. W. �n

DORDOGNE

Contemporain inspiré du vernaculaire
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> Le budget primitif 2010 de la 
Ville de Cahors (Lot) est stabi-
lisé à 40 millions d’euros, iden-
tique au montant de 2009. Mais La 
Ville a inscrit 5,6 millions de dé-
penses réelles d’investissements, 
soit + 9,8 %. Cahors va consacrer 
jusqu’en 2014 près de 1 million 
d’euros par an à la voirie, et réha-
biliter trois groupes scolaires pour 
5 millions d’euros au total.
Parmi les projets phares de 2010, 
la Ville organisera à la rentrée un 
concours d’architecture pour réa-
liser le Centre d’hébergement et 
d’accueil international de 5 500 m2 

(comprenant une auberge et une 
résidence de tourisme), au pied du 
pont Valentré (8,67 millions d’eu-
ros). Elle a confié à Quercy Ener-
gies une étude de faisabilité d’un 
réseau de chaleur au bois dans le 
quartier de Cabessut, alimentant le 
futur complexe aquatique d’hiver 
porté par le Grand Cahors.
Outre la révision du Plan de sau-
vegarde et de mise en valeur du 
secteur sauvegardé, la Ville lance 
l’urbanisation du quartier de Bé-
goux (HQE). S’y ajoute le choix de 
maîtres d’œuvre pour étudier un 
« trait d’union » entre la ville du 
XIXe siècle et le centre médiéval, 
et l’aménagement de la plaine du 
Pal, au nord de Cahors.�� C. W. �n

CAHORS
Forte hausse des 
investissements 

Fiche technique

 �Maîtrise d’ouvrage : SNC « Manège 
enchanté », Saint-Pierre-de-Côle 
(Dordogne).

 �Maîtrise d’œuvre : Equipage 
architecture (Paris) ; Agence d’activités 
architecturales (Périgueux).

 �Entreprises : Depré-Provenzano, 
Miallet (Dordogne), gros œuvre ; Goubie, 
Prigonrieux (Dordogne), charpente, 
bardage ; Climatech, Feytiat (Haute-
Vienne), chauffage et climatisation ; 
Reynal, Périgueux (Dordogne), 
peintures ; Fibre terrassement, 
Champcevinel (Dordogne), VRD.

 �Coût : 3 millions d’euros HT, dont 
2 millions de travaux (1 000 euros 
HT/ m2, hors VRD et piscine).�


